
Les hauts et les bas des valeurs alsaciennes 
L'an passé, les entreprises qui ont des implantations en 
Alsace ont réalisé une meilleure performance boursière 
que le CAC 40 (DNA d'hier). Cette tendance doit 
cependant être nuancée pour les sociétés qui sont 
originaires de la région et dont les performances ont été 
très variables. 
 Ainsi, l'action Transgène a chuté de 33,3% à 14 euros. La société de biotechnologie 
strasbourgeoise a dû lancer une augmentation de capital de 152 millions d'euros. Pour la 
direction, il s'agissait de financer le lancement commercial de ses produits développés en 
partenariat avec de grands laboratoires comme Roche et Novartis. 
 Le titre de Supra a lui perdu 21,5% à 21 euros en 2010. Au premier semestre, le groupe 
d'Obernai spécialisé dans les produits destinés au chauffage et au traitement de l'air a vu ses 
pertes se creuser  : il a accusé une perte d'exploitation de 7,4 millions d'euros, contre 2,6 
millions un an auparavant. Ce creusement est notamment dû au « manque d'activité » et à 
l'augmentation « des frais de personnel liée à la réorganisation engagée depuis septembre 
2009 ». 
 Pour sa part, le cours de NSC (Guebwiller) a perdu 23,6% à 29,80 euros depuis le début de 
l'année. Pourtant, le fabricant de machine textile a redressé la barre  : son activité est restée 
stable entre janvier et septembre alors qu'elle reculait de 11,6% sur les six premiers mois de 
l'année. Pour 2010, la direction anticipe un chiffre d'affaires identique à celui de 2009 (77,4 
millions d'euros).  

Grands Moulins et 
Stradim en tête 

 Moins spectaculaire, l'action d'Electricité de Strasbourg a perdu 1,7% à 113 euros. Au 
troisième trimestre 2010, le distributeur d'énergie a enregistré une activité en hausse de 4,9% 
à 106,8 millions d'euros. Selon la direction, cette augmentation s'explique par la hausse des 
ventes liées aux conditions climatiques et à une progression des tarifs. 
 Du côté des bonnes nouvelles, le cours des Grands Moulins de Strasbourg a pratiquement 
doublé en un an  : +98,7% à 1 200 euros. Le meunier anticipe pourtant des résultats 2010 en 
diminution par rapport à 2009. Le titre Graines Voltz a gagné 11% à 12,76 euros l'an passé. 
Le distributeur de semences potagères et florales de Colmar a procédé au rachat d'un 
producteur de semences, Brad Graines, basé dans le Maine-et-Loire. « L'alliance des deux 
sociétés permettra de renforcer notre présence en Anjou et de se développer dans la 
production de semences », avait indiqué la direction en octobre lors de l'annonce du rachat. 
 Belle performance aussi sur le front de l'immobilier avec le groupe Stradim, basé à Entzheim, 
dont l'action s'adjuge près de 30% sur l'année 2010. La bonne tenue du secteur de la 
construction neuve en Alsace, mais aussi dans l'Ouest de la France où le groupe de Rémi 
Hagenbach est fortement présent, explique ce net redressement de la valeur. Enfin, les actions 
Kimoce et EPI ont gagné respectivement 4,7% à 12,15 euros et 25,5% à 12,66 euros.  

Des petits nouveaux 



 L'an passé, Cartoplast s'est retiré de la cote. Mais d'autres sociétés alsaciennes devraient 
s'introduire en Bourse en 2011. Le groupe de services à la personne A2micile (Strasbourg) 
doit s'inscrire sur le Marché libre en janvier. Cette société sera sans doute la première à 
s'introduire en Bourse en 2011. Le concepteur de machines pour fabriquer des munitions 
Manurhin n'a pas attendu 2011 pour venir en Bourse. Les actions de cette société de 
Mulhouse sont cotées depuis le 16 décembre sous le nom de MNR Group. Elles valaient 11 
euros vendredi dernier.  
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